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Méthodologie  de la recherche 
sur la concentration  appliquée 

des  produits  a61imentaires 

Remo 

Chef  de  la Division 
des 

des Communautés 
Commission au  d’omaine  de la distribution 

BILAN  DES  ETUDES 
SUR  PLUSIEURS  SECTEURS 

DE  L’INDUSTRIE 
MANUFACTURIERE 

Quand, en 1969-1970, la Commission 
lança un 

quanti- 
tatives, le phénomène de l’inflation  avait 
une somme toute, peu  sensible. 

conséquent,  l’objet des études en ques- 
tion, en notamment des 

et fut soumis à 
une double limitation. 

à 
tous choisis à 

(l’on en 
le coton, 

le les 
les machines de les  machines 
textiles, les 

etc.). - - 

En second  lieu, l’on fut 
le et l’analyse  des prix, bien  que 
ceux-ci jouent un dans le 
fonctionnement  de la 

la méthodologie des études  en  ques- 
tion  visait à une  base  homogène 
la et la des  sec- 

étudiés dans 
de la Communauté, dans le but, 

justement, 
existant dans les statistiques et 
disponibles. 

et l’analyse  de  multiples don- 
a 

étudiées et de évolution  depuis 1962. 
C’était, en fois que  l’on 

et que  l’on analysait, des 
et au 

niveau les entreprises signi- 
ficatives, de chaque secteur 

les variables (telles  que le chifie 
la masse 

le bénéfice net, le cash-flow,  les capitaux 
une  longue période, 

allant - dans 
- jusqu’à.  10 ans. 

A ce sujet,  il  convient  de que la 
Commission a déjà  publié  une  cinquan- 
taine, de volumes,  contenant  les 

les 
et les nationaux la 

de c tableaux 
de 
mettant en évidence  les  analyses et syn- 

l 28 
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Un <( bilan  des  résultats de ces  études, 
au début de l’année  1976,  implique, non 
pas 
tiellement  une  extension : 

- des  objectifs, 
- de l’objet, 
- de  la méthodologie. 

En fait, les  objectifs 
valables,  puis- 

que les d’études ont 
que : 

- ces objectifs sont réalistes, ils ont pu 
atteints, dans satis- 

faisante, dans la 
mises en  place; 

- ces objectifs sont utiles, 
suite a 

le c stock >> de 
connaissances et de <( points de 
à la disposition de la Com- 
mission des 
du de l’opinion 
publique tout 

n’empêche  que le .(< bilan 
tats implique  une mise à méthodo- 
logique (un d’une 

situation économique a bien 
ment  évolué dans 
et, il de 

à acquise 
temps dans le domaine  des  méthodes et 
des  outils  d’analyse. 

pied  une 
dont il  convient 

saillants. 
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LA  NOUVELLE  SERIE  D’ETUDES : 
LES  OBJECTIFS 

Cet <( doit en 
: 

- dans une analyse  plus  poussée  des 
tions dimensions et des 

afin de et de 
en évidente les  inégalités  des 

en fonc- 
tion de 

- dans un développement de l’analyse au 
niveau des <( marchés  des pro- 
duits )); 

- dans la mise en place  d‘une  analyse 
de l’évolution des 

de de 
dans les en 
fonction de la dimension, aussi bien 
que de la localisation, des  unités de dis- 

se pose là de un 
aux relations ayant pour 

base d‘une l’évolution  du  degré  de 
concentration (au niveau aussi 

du 
spécifique), et, 
ment : 

L’évobtion  et  la  répartition  des 
marges  bénéficiaires  nettes SOUS 
tiples facettes, en mettant en 

de ces 
selon : 

- les unités de et les  unités de 

- les  unités de de 
dimensions et les  petites  unités  indé- 
pendantes. 

L’évobtion  des  marges  bénéficiaires 
brutes (ou <( >>), appliquées, à 
chaque les diffé- 

de 
,en distinguant : 

- les  types de compte tenu aussi 
des  vitesses de des <( stocks 
(rate <( stock turn ))); 

- les  dimensions  des  unités  de 
et et 

petites  unités  indépendantes); 
- la localisation des  unités en question. 

C‘est toute la 
tions le de et les 

jeu et qui doit 
le plan de  la 

appliquée. 
L‘existence de tensions  inflationnistes 

dans de la 
1 (bien  qu’elle soit le 

plan social et économique) une 
occasion unique et aux écono- 
mistes de la 

le plan et spéci- 
fiques, le fonctionnement  des  mécanismes 
de et, tout l ’h-  
pact de domination et /ou des 

ou collusives l'évalu- 
tion de détail et des  maxges 

et 5 
l’analyse <( ponctuelle du 
de 
et de la (sous ses 

la 
la 

En effet, en de stabilité de 
il  n’est pas niveaux 
et éventuelle uniformité (est-ce  que 
cette du jeu 
spontané d‘une 
ou bien d’une tandis que 

ces sont, en mou- 
vement  continuel, il 

<( points chauds )), 
vitesses et  l’extension 

des <( alignements de ou bien les 
et, plus 

en G d’éléments  sympto- 
matiques 
cuits conséquent : 

- << d’inflation, 
- i( de position 

ou 
le poids et la - dans la 

du - 
de ces <( de position sans 

fiques ayant de dis- 
analyses  qui - à connais- 

sance - font à 
actuelle? 

Options  méditerranéennes - 34 

L’I M PACT 
DU COMMERCE  INTERNATIONAL 

SUR  LES  PRIX  INTERIEURS 

convient en de au 
une de sont fon- 
damentaux à l’échelon 

On que  les  études la concen- 
dans les de l’in- 

doivent de 
en fait 

tous les déjà  publiés la Com- 
mission)  les  données  de  base du 

se aussi bien aux 

les pays 

En études en 
question au domaine de la 

la 
du et l’évolution 

de vente au détail, 
en fonction du lieu de et /ou 
de des , 

Ainsi, exemple,  les au consom- 
aug- 

mentent-ils  plus ou moins  vite  que les 
des à 
que  l’augmentation  des des 
nationaux effectivement - et 
dans à quelles  conditions, 
avec  quel  décalage de temps - une 
tation de Est-ce  que 
les au détail des 

du détail des 
duits nationaux analogues ou bien ces 

à à 
l’impact  des Les 
et les << 

et des 
nationaux,  se  manifestent-elles 

d‘une façon et simultanée ou 
dans tous les pays 

(et et tous les points de 
vente de en 
tion? 

Ce  ne sont que  des  exemples. 

o 
29 
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L’OBJET  DES  ETUDES : 
LA  DISTRIBUTION 

DES  PRODUITS  ALIMENTAIRES 

L‘objet des  études en est, ainsi,  consi- 
il  ne plus 

à l’industrie  manufacturière, mais 
également - et même 

une analyse  plus et addition- 
nelle - la distribution et ses circuits. 
exactement, il se  pose un 
qui : 

- le (ou échantillon) des 
- la phase du 
- le 

à en 

ce qui est du groupe  de  produits, 
l’on peut à we, que 

les les  plus - à 
et donc aussi 

à de dans 
inflationniste - 

textiles  et  les 
confections,  les 
les En fait, ce 
n’est pas dû au que tous les  sec- 

sus-mentionnés sont dans le 
de de la Commis- 

sion l’évolution de la au 
niveau de la 
maintenant l’étude de la et de 
ses de 

au le plus 
et <( les  budgets  fami- 
liaux) : celui  des 

Ce en mêmes  équipes 
de qui ont 

(l), qui 
blèmes de  la des 

en cause. 
une étape de la 

l’analyse 
les 
bien que l’on  envisage de 
dans une étape la 
de ou 

Le choix, en des ali- 
dû aussi au fait que la 

demande  de  ces  produits est relativenlent 
rigide, aux ce qui,  évi- 

à des 
cessus de de  l’inflation et à la 

de <( de position 
le 

plan de 
Ensuite il 

sant 
d’un h demande  rela- 

tivement  élastiqzíe au 
tel que, exemple, l’ameublement pour 
habitation (<< household &n 
de en dans 
avantages  déflationnistes  éventuels  de  cette 
élasticité sont le cas  échéant, 

t( viscosité de 
tion au 

Communauté, on & 
(1) En se limitant aux 4 la 

d’exemple : 
- : Z’Znstitut Agronomique  de 

L. du G. 
LA- 

- : le (( Development Ana- 
lysts Ltd. )) W. EVELY, E. 

S .  A. A. 

; 

- l’Allemagne : (c Zmtitut fiir Wirts- 

- : (c )) de 
cl~uftsforscl~ung )) 

avec l’éauioe de 
F.  

Tous les d‘étude  en  question ont  été 

nautés 
dûment  publiés Commission  des  Commu- 

la (( 11, 
7-23, 9, 

,~ 

LA METHODOLOGIE : 
L’ECHANTILLON 

DES  GRANDES  ENTREPRISES 

En ce qui la plzase  du circuit 
et le territoire à en consid&ation, 
il  se  pose là 
ques fondamentaux. 

La définition  de  l’objet étant la condi- 
tion la de la 

il s’agit  de 
aux questions  suivantes : 

- la phase en faut-il consi- 
le en ou le com- 
de détail  ou  bien tous les deux? 

- le le 
national, donnée 

ou bien  un  ensemble 
limité et spécifique? 

Une et 
à toutes ces dans la 
ntét?tode de  l’écltantillon, déjà appliquée à 
toutes les la 
dans de 

En 
pluri-dintensiomtelle (fondée  justement 

été appli- 
quée - non pas B<( 1) 

à l’ensemble du 
- mais à un 

kclzantillon  réduit (n*) de  grandes  entre- 
prises (n* étant, en 1971, égal, l’in- 

à 60 dans 
Uni, à 50 en et à 58 en 

La mèthode  de  l’écltantillon, non seule- 
ment  diminue, d’une substan- 
tielle, les coûts de la 
tout de en la 
et le 
grandes  unités, de celles qui 
comptent le plus  sous  l’angle aussi bien 
de la que  de la 
Cette une application 

de l’analyse  oligo- 
polistique à toutes les 
que l’on veut 

le cas qui : 

de un échantillolz (n*) de 
de (dé- 

taillants de : 

- dans de détail et, 
éventuellement, dans en 

- en du niveau  natio- 
nal, 

de un 
(g+) de 

ali- 
dans le en 

n’opèrant pas du 
tout dans de détail, 

- 
échantillons et g*), en toutes 

effectifs,  masse bénéfice 
net, cash-flow,  capitaux et, dans 
la du 

chaque 

C’est de la Commission 
qui, en des  données  individuelles de 

- comme tous les 

Options - 34 
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TABLEAU 1 

Structure  économique - des n* - des  unités  d’activité  économique les plus  importantes (UAE) 
SECTEUR : 

PAYS : 
-l 

VARIABLES 

Cash-flow Chiffre Bénéfice net Capitaux  propres Valeur  ajoutée 
Entreprises/ 

UAE -l- i 

- 

1 
2 
3 

n* 

(1) 
!n 

(l) (1) 
:n 

(1) 
:n 

(1) 
!n € 

. -  

, -  

Zn 

. I l  -- 
. . .  
. . .  
. . .  
. . .  

(1) Activité totale du et/ou  de et/ou UAE 
: dans le pris 

vité mondiale soit soit nationale. 
Note l’activité totale l’on selon  les cas, et selon  le de e t  du 

déjà étudiés - 
les calculs  des  indices et des 

de 
che de  la Commission. 

il évident  que : 
- la méthodologie appliquée à la 

tion est analogue à celle  appliquée aux 
de la 

- la déhition et  la de l’échan- 
tillon des sont, 
conséquent, un élément fondamental de 
la 

- la compilation du Tableau 1 est  une 
essentielle, même si 

quelques indications 
dans cas et 

unités. 

ce tableau l’on en 
évidence la économique de chaque 
unité soit son 
nom et sa sociale soit une 
de l’alphabet), la 
s’appliquant aux unités dont plus de 50 % 
du se à l’activité 
de de et 
la définition d’mité d’activité économique 
(UAE) aux unités qui n’atteignent  pas  ce 
seuil de 50 % (2) tabl. 1). 

En ce qui la 
tion du à 
tion c) il : 

- les  analyses la économique 
de n* (ou  bien n* + g*), 

de de 
à l’échelon national, 

- les  analyses (( ponctuelles >> ou locales, 
ayant 

les et les 

ce  deuxième  cas  ce sont 
les points de vente >> qui sont 
dans une c zone >> la 
méthode  de  l’éclzantillon étant 
appliquée un échan- 
tillon limité  de 30 ou 40 (< points de  vente >> 

zone que à un 
limité de 
hague, etc.), dans lesquelles  effec- 

ces  enquêtes. 
On : $0 6 et ss. Q 

synth2se qnantitative )) et le point de 
(2) Le Tableau 1 peut comme la 

et (et 
de  fusion, de 

ticipation, de de  fondations  en commun, 
dans sont impliqués,  ainsi 
qu’un 

technolo- 
gique, et 
tion avec, en 

et 

tituant un assez volumineux Appendix )) - K Companies )) - cuns- 

l’évolution de  la con- 
et de la dans 

spécifiques. 

31 
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(3) Les l'extension 
du de calcul du 
phique de la  Commission sont bien  avancés  et ce 

en 1976 que 
automatiquement tous les  éléments  néces- 
à la compilation de toutes les 

bien que des multiples 
tions 

: della Con- 

publié  en : (( di Applicata - 
certtrazione, 1975, dont  un long a été 

J di - 
e applicazione  all'itzdustria  alirnen- 

tare italiana )), Ed., 1975. 
les  volumes de à 

des applications de 
à la l'on peut 

dans le 
quelques-uns  des  indices et des dont on 

(5).  : Concurrence oligo- 
polrstlque et planifcation concurrentielle inter- 
nationale, in (( Économie  Appliquée )), 
de nn. 

della Concentrazzone, 
1975,  déjà cité; Static and Dynamic 

Amlyshg Concentration : 
the Case, in (c Aspects of 

)), edited by A. Jac- 
quemin - W. de Jong, 1975, 
Leiden 

32 

- 

Les la 
de l'échantillon de 
- en consi- 

à l'échelon  national - peuvent se 
et se 

(3). 

au 
qu'à  celui de la : elles  sont 
susceptibles - dans et 

- 
déductions, (<( >l), conclusions 

(4). Ce une de 
la de 

de des 
de L'on se 

ici à la clé de et de 
ces sont, 

- aussi  bien 
la - 

- ou - donné,  qui  change 
selon : 

- Ln*h< et  Ls, la no 1, 
- ,ri et la no 
- ,c et 3c, no 3. 

- 
la no 1 - et - 
les no 2 et no  3 - sont 

?.li, 

: 
e ce  qui concerne la ntatrice n o  : 
L,*~,< = 

de 

L, = L 
à = 2 à 
?Z* ,,l, oh : 

= 

118 11, = à la 
minimale de l'indice  L, à l'in- 

L'indice des : 

~ t *  = 2 à = ,,l; 

oh : 
At 

- i 
12% - i Al =-- 

i 
Al = i 

l'ensemble 
tion. 

A,," = 100 % = 1. 

e ce qui concerne la matrice n o  2 :  

El  ou 

= = 
bénéfice net 

en %, 

Options méditerranéennes - 34 

= %r1 = 
bénéfice net 

en %, 
* -  

calcul  de l'office de  la Com- 
la possibilité de 

4 en 
la (( cash-flow 1) au lieu 

du bénéfice net )) et la (( 

ajoutée .X au lieu  des (( 1). En 
effet, à 
(( talons ou (( - dans 

- la (( rentabilité )) 
ou unités. 

= = d'af- 

= 2 ~ 1  = 

= 

,[ = 
le 

e ce qui concerne la niatrice no 3 : 

t = année de base. 
1c = ci,t = tyabi , t  - : ~ * ~ , t  

oh : 
:aei,t = i de 

l'échantillon  dans la (( 

)) n* 
de l'échantillon. 

En la 
(positive ou négative)  de %) occupée 

i donnée  dans  l'ensemble de 
l'échantillon  analysé,  en  passant  d'une  année 
( t )  à l'année  suivante @+l). 

Tandis  que  l'indicatif 1 désigne le 
l'indicatif 3 désigne le (( bénéfice 

net tout  comme  (ainsi  qu'on l'a  déjà vu 
no 2) l'indicatif 2 désignait  les 

Ainsi,  tandis  que  l'indice lc 
(( rytlmte  (annuel)  de  croissance  comparée )) 

au 
B, l'indice ,c (( 1) 

(( bénéfice net 

calcul  de la Commission  visent à pos- 
sible  la (( 

Sance )) 

et  le bénéfice 
net (,c). 

La no 3 est 
tion  des indices  dvnanfiqlres (d, F) et  de l'indice 

(A) (5) : 
iZ* 

. . .  ... 

à 100 % = 1 
(maximum  de  dynamisme)  et la limite  infé- 

à O. 

On obtient  ensuite : 

= n".d . 

que les ma- 

année de la en 

 CIHEAM - Options Mediterraneennes



LES TROIS MATRICES DE L’INTERDÉPENDANCE  OLIGOPOLISTIQUE 

SECTEUR : 
PAYS : A N N ~ E  : t 

1 

2 c 1  l I 

t 
. . .  1 ’E l  

I 

MATRICE 1 

L’inégalité  oligopolistique 

MATRICE NO 2 

Niveau de rendement  comparé 

MATRICE 3 

Rythme de  croissance comparée 

o l 
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ET 

L‘ensemble de 
une de 

fois le plan techno- 
logique, un 

ayant 
objet la ont ana- 
lysé 

Ainsi, en l’on a distingué 
14 : 

- 

- lait, 
- 

pâtes et en- 
suite : alimentation 

bouillons et 
potages. chacun  de ces sous- 

l’on a calculé  les  indices du dé- 
et de 

domination (indices ainsi  que  les 
et 8 en- 

d‘étude  de de 
1975, no  6912-110 8695) 

l’on a analysé 
: milk pro- 

ducts, foods, 
milling, Biscuits, 
ned, Frozen  and  Dehydrated foods, Diete- 
tic and Health foods d‘étude 
du c Development Analysts Ltd. 

1975). 
tion analogues ont été  suivis dans les 

pays  de la Communauté; 

A ce sujet : 

- en de G 

duits liés eux 
le plan le 

sont  pas en con- 
eux,  constitue  une 

étape essentielle l’analyse 
des (( marchés  des produits >) ; 

- cette analyse a de en 
le de et le 

fonctionnement de la 
des <( marchés  spécifiques (ou << relevant 

donc des pro- 
duits  réciproquement  substituables 
les 
tions et 

Sous ce angle,  l’analyse est bi- 

des, végétales,  poissons), 

: 

- d’une 
et les dans 

les en mettant en 
et 

mais aussi l’évolution 
de c 

en étant celui  d’un 
spécifique à l’éclzelon national(6). 

- l’analyse doit pas à 
pas, le chemin un 
ou donné, jus- 

C’est ainsi 
tout l’espace  économique 
tion et consommation qui doit 

34 

dans sa et dans sa 
dialectique  évolutive, la méthode de 

duits ou à Cette mé- 
thode de l’échantillon  est la 

àune technique 
tout à fait évidente, l’on  ne 

si toute  la multitude 
de et de existants. 

le de la 

au niveau  national à celle au niveau  local, 
comme  l’on dans les 
qui suivent. 

supputie et une (( 
(6) lhidemment cette K de X SC 

chette 

Options  méditerranéennes - 34 

: 

N” 1 

Les des  analyses G ponctuelles 
lu locales, ayant objet  des  enquêtes 

les et bénéfi- 

et se dans un 
dites <( de  la 

Le point de la 
méthodologie de la est 

déhition et  la mise pied 
5e deux échantillons : des et 
les (ou 

En ce qui des 
en de 

: 

- les (n*), 
aussi bien dans en que 
dans le du détail ou bien 
seulement dans ce 

- les petits points de vente c’est-à- 
les petites unités  indépendantes  que 

l’on dans le qui fait 
l’objet de l’enquête. 

en 
la no 1 de la se 

à n* + m*. 

Ainsi : 

a*i = de  chaque 
dans le total 

(X*) de 
(n*) en 

tion à l’éehelon national; .. 

- - absolu 
OU en millions  de momaie nationale) 
de chaque de  l’échantillon 
n*, aussi bien que  de  chaque petite 
unité de  l‘échantillon n”, dans 
l’année t. 

En bas de la no 1 de la 
tion l’on le 
total  du du détail, à 
national, dans l’année t, des 

statistiques officielles 
OU en millions de monnaie nationale), en 

si possible, sa ventilation 
les (y”) en consi- 

La de la no 1 de  la dis- 
est donc en ce 

qui 
aux tableaux 

à-die : 
- au  tableau no 1, la structure 

écoimnique (it”) 

constituant l’échantillon, mettant en 
&idence de  l’activité  de  ces 

tombant dans le domaine  de la 
en du com- 

du détail; 
- aux de l’interdépendance 

oligolistique, lesquelles sont 
OU 

juste- 
ment aux mêmes grandes  entreprises 
constituant l’échantillon n”, qui est 
également en les 

de  la 
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MATRICE 1 D E  LA DISTRIBUTION 

et chiffres d’affaires 
- PAYS : 
- : ANNCE : t 

En ce la 
tale de la no 1 de  la 
il  convient  de que : 

y* = ou 
const,ituant  l’échantillon en 

q3 = ou << 
up appliquée au d‘achat de 
chaque (ou 

son de  vente au détail, 
pj = de  vente au détail d‘un 

donné de l’échantillon y*. 

convient : 
- en q 3  et p3 

pouvant 
mieux si l’on  indique 

également à côtés  les  limites - in- 
et - de la 

dans laquelle se situent 
moyennes en question; 

- les et en question 
doivent de l’échantillon  des 

et unités + consi- 
à national 

(dans la du possible)  que  local. 

La no 1 de est 
: 

- ou 
mark- 

ups aux en question; 
- la 

dimension, à l’échelon national, des 
et 

le total de 

La c< partie centrale  encadrée )) de  la 
met en évidence  les de 

l’enquête  locale, : 
- le << (qJ 

chaque (ou et appliqué 
chaque ou unité  qui 

vend  ce au détail; 
- le (a*$) de chaque 

dans 

total  de chaque ou unité & 
l’échelon local (ou, à défaut, mais i1 

le dans le tableau, 
à l’échelon national). 

est essentiel de la 
<( >) de la 

exclusivement à l’enquête 
locale, ainsi : 

- les unités dans cette 
ne sont pas les  mêmes 

de  l’échantillon à l’éche- 
lon national, mais ce sont, bien au 

des points de  vente consi- 
dans la zone (<c sample ))) 

analysée,  ces crpoints  de  vente )> pouvant, 
soit bien aux 

nationales constituant l’é- 
chantillon soit des petites 
unités  indépendantes (m*); 

- a*i, qui sont indi- 
qués dans les  cases  de la << partie cen- 

mettent en évidence des 
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pourcentages chaque ou 
en qui sont 

calculés - no~l pas sur l’échantillon 
national des - mais, 

l’échantillon local (n* i- 
qui a fait l’objet de 

va sans que, en la ma- 
no l, seulement 

d’une et incomplète. 
Son utilité et son approche  restent  cependant 
foadarnentales, force est  de  souligner 
que la en cause vise à un double 
objectif: 

- en évidence  les exigences d’in- 
à une 

globale effective du fonc- 
tionnement des mécanismes 
et d2s unites de 

- un inventaire  global du c stock >) 

qui est 

exploitable la 
tables, !égales en vi- 

dans les Etats 

(7) voie de conséquence,  l’on  ne  peut  pas 
la à l’extrême 

droite de  la no  1, des 

A ce sujet l’on 
(( mark-ups )) (ou 

double  explication : 
- soit )) obtiennent des 

d‘achat (( oflciels indiqués dans 
de  la n0 2, 

- soit ces (( 
en 

N” 2 

cette l’on met en évidence 
des de vente 

au détail et des de vent  e à l’achat 
(ou à la : c 

Cette a objet  les mêmes 
(ou y“ ,  qui font l’objet 

de la n o  1, et 
S5 et l’indice 

S, en étant : 
S5 = t+lS? = en (&) du 

de vente au détail 
à la 

( t )  (année, 
S m -  - t+%, = en % du 

de vente à à la 
ou à 

donné à la 
( t )  (année,  se- 

: 

$5 = de vente au détail d’un 
donné j ,  à la t (moment de 

de l’enquête); 
tpm= de vente à l’achat (à la 

tion, à etc.) à la 
t (moment de de 

l’enquête). 

convient de que tous ces 
ainsi que ne sont que 

des moyennes la base de l’ana- 
lyse effectuée l’écharltillon  local des 
<< points de vente et unités 
indépendantes : n* + inw) les diffé- 

(y*)  en 
donc 

les (plafond  supé- 
et seuil ont 

en 
notamment les et les 

de détail. convient de deux 
fondanientales la 

no 1 et la no 2 de la : 
- c’est  seulement la partie  centrale  enca- 

&ée de la no 1 qui se à 
l’enquête  locale, tandis que la 
no 2 tout les 
de cette enquête  locale, en 
seulement la toute et la 
toute ligne (a ensemble  des 
duits >>) aux et 
aux à l’échelon national 
(en ayant eventuellement  aux 
statistiques officielles); 

- la n o  1 se à la fois à 
et des 

<( points de vente >) aussi  bien qu’à  celui 
des tandis que la no 2 

exclusivement à l’échantillon  de 
produits, qui sont toutefois 
d’une façon distincte et dans un but de 

sous un double  aspect : . 
- au niveau du détail, 
- au niveau de l’achat  (de la 

ou de 

En ce qui 
:niveau du détail) il ne subsiste  aucune 
lifficulté technique; il 

: <( go and see du détail 
;ont 
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En ce qui le aspect 
à l’achat), l’on 

aux officiels 
de qu’à la 
tion des 

Le celui fianco nlagasin  de 
l’acl~eteur ou 

Le dans le fait 
que ces à la (ou à 
tation), en ne sont pas tou- 

(loin de là!) et en 
deuxième lieu, ne sont pas du tout iden- 
tiques à 

de les 
et 

de vente sont en à l’achat 
des conditions, très 
avantageux, en fonction de <( pouvoir 
de  négociation qui, à son est  en 
fonction de 
de  la continuité de achats chez un 
même ou 

En et comme 
hypothèse de i l  
dans la no 2, chaque 
(ou unique moyen, valable 
(même si ce  n’est pas à de n’im- 

quel : ce en 
le officiel  affiché, le du 
le net des (éven- 
tuels,  multiples et plus  ou  moins  occultes). 

en un prix ù 
l’achat valable  aussi à l’écllelon  national 
et non seulement des  enquêtes 

1’échantillon local 
des points de vente 

Une à 
de la connexion 

(à la ou à de la 
no 2 et 
(ou (( de la 

n o  1. 
En dans la où l’on 

à ces 
prix l’aclzat (de la no 2), l’on 

aisément à G mark- 
ups >> moyens, qui sont à dans la 

no 1 et, là, avec un peu de 
chance et à aux a 
ups spécifiques appliqués effectivement et 

points de 
vente les en 

(7). 
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MATRICE No 2 DE  LA  DISTRIBUTION 

Évolution  comparative de prix à l’achat et à la consommation 
- PAYS. : 
.- DATE DE : 

Prix vente au détail 

N“ 3 

: 

VENTE 
(voir s c h h a  page suivante) 

Comme la no 2, la no 3 
est basée  exclusivement les 
de l’enquête locale, ayant objet 30 ou 
40 (< points de vente 
en les dzTérences  dans les augmenta- 
tions des prix (et, parfois, éventuellenzent, 
dans les dinzirzutions entre les grandes 
surfaces et les petites 
unités itzdépendantes la 

la de 
des c points de vente >) - celui-ci étant 
valable,  bien síù-, toutes les 3 
de la - il faut se le 

de la << et de la 
<< 

de non 

les petits points 
de vente indépendants, mais  aussi toutes 
ces unités selon localisation 

ville,  banlieue,  village ou petite ville  de Évidemment : 
etc.) (8). y*.  n* + y * .  m* = y“(n* +m*). 

La no 3 a but de en 
évidence le fonctioiiement  et On donc un (et une 
mances - les  niveaux abso- de chaque et lus et les des - de tous les chaque << point de vente )) (9). 

points de vente )> constituant 
saectiomé locale. ~ 1 1 ~  la no 3 

donc l¶étape k a l e  (le en 
dYune analyse bien étoffée, des de : 
dans laquelle  nous un - si les et les niveaux  des prix 
système de .(( (et de niveaux) de sont plus élevés de 

)) plutôt que 
y*@* + déments, en supposant que - si les et les niveaux en ques- 

chaque unit6 de l’èchantillon des 
points de vente (n* + la , 
de (S f ) ,  à chaque 

(y*), 
En effet, en supposant que n* est  le 

des <( points de vente 
nant aux et constituant 
les )> et que est  le 

des  petites  unités  indépendantes, 
l’on obtient : 
- y*. - la y* .m* 
tous ceux-ci étant 

de Ss. 

(8) A la classifica- 

Ltd. )) 

le 

le (c( London : 
quête  pilote 30-40 points  de vente  situés  dans 

- - 
- (Town - 
- 
- - 

choisit dans 
(9) à fait où l’on 

locale  deux ou points  de vente 
(ou association) 

un 
à y*(n* + m*). 

, Local). 
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MATRICE 3 DE LA DISTRIBUTION 

Différences dans  les variations des prix  entre les  grandes  surfaces 
et les petits  points de  vente 

- PAY5 : - DATE DE : 

l Prix des grandes 

tion - et - >) de et d‘E. 
- unités de (10); 

les ‘( points de vente ” (en - et  la des - dans 
fonction de dimension et de marges bénéficiaires nettes les  dépendance et de les fac- 
localisation); et  les et que 

- et les en question 
changent  ou non des {( points de 
vente >> éventuellement 
aux mêmes ou associations 

de 

Un Clément de 
no 3 (en bas de la 

même) : 

- le Ti = taux de des stocks 
((( Stock )>). 

la où ce aspect de 
l’analyse et com- 

(( )> 
appliqués points de 
vente en l’échan- 
tillon,  l’on 
sions  économiques : 

38 

petites  unités-  indépendantes. 

Une application systématique et 
nablement  étendue du système  écono- 

vient 
la voie à une analyse  écono- 

mique  globale et <( ponctuelle )> 

des de 
tion. une étape cette ana- 
lyse économique ce 
qui  suit : 

- 
tives le et la de la 

dans la du 
cessus  inflationniste; 

- des 
velles aspects 
de la de  la 
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le : la publicité,-la 
etc.). 

sent  être  considérés comme des précurseurs de 
(10) Bien que et 

cette thborie, les ouvrages  fondamentaux en la 
matière sont : Piero The 
under Competitive Conditions, in (c Economic 
Journal 1926 et,  quelques  années après, Edward 

The Theory 
Competition, 1933 

de la concurrence monopo- 
(edition  française  avec  une  préface de François 

listique, Paris, 1953). 
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PROBLEMES  RELATIFS 
A  L’APPLICATION  PRATIQUE 

DE  LA  METHODOLOGIE : 

LES  ENQUETES  TRIMESTRIELLES 
ET PRODUITS 

le plan l’application du 
demande toute- 

fois 
en : 
- à la 
- aux (ou 
- aux zones ou 

En ce le Tableau 1 
économique  des n* 

tuant l’échantillon et des UAE les plus 
ainsi que  les 

<( >), la 
annuelle, (un jeu de 

tableaux chaque année de la 
l’étude). 

En les 
3 <( matrices  de la distribution il 

que les 
les tous les 

exemple, le 15-20 
le  15-20 et ainsi de suite (un jeu de 
tableaux chaque de la 

En  ce qui en la 
l’étude, il 

au moins à 1968-69 le 
Tableau 1 et les 3 de 
dépendance  oligopolistique. 

(( )> - métho- 
dologie - des 

et, 
conséquent, les 3 de la 
tion ne établies qu’à 
de 1976. 

En ce qui aiin de 

national, - dans  la phase 
initiale - de en 
dans la du possible,  des 

: 
- qui sont des 

- dans tous 
les  pays  de la Communauté  Economique 

- ayant une incidence les 
e. budgets  familiaux notamment en ce 
qui la << fréquence v> (quoti- 

achats et des  consommations. 

Une dans l’établis- 
sement  de  l’échantillon à est don- 
née  sous le double point de vue de sélec- 
tionner desproduits 
tion est et  peu. coû- 
teuse à et qui,  en  plus,  peuvent se 

à des 
significatives et homogènes  (11). 

Une : 
dans chaque pays l’on - à l’inté- 
rieur  de  chaque << produit >) - la 

qui sont le plus 
même si elles  diffé- 

d’un  pays à 
A ce sujet, il se également le 

de 1’ << own label 

de 
cialisent un de 
(notamment de 
sous ou non. U donc 
de un <( équivalent de cette 
marque - sous l’angle de << >) 

du non 
pas se  basant  simplement les talons 
<( qualité-quantité - les << points 
de vente n pas à la chaîne 
de en question.. 

Ce dans une de  la 
(12) qu’il d’élargir 

graduellement  l’échantillon  des  produits à 
étudier, en analysant 
matique dans chaque  pays de  la Commu- 
nauté, 3 
de 
tous les de consommation. 
En il la possibilité 
d’inclure dans ces enquêtes même les 
duits qui, tout en n’étant pas des 

et de à 
usage  domestique,  quelques de 
ménage) sont toutefois 
dans les <( points de vente alimentation 

une 
(11) suggestions des 

liste de a été envisagée dans la phase 
initiale de l’enquête  locale 

suivants, en 

dans quelques  pays ,: 
- aliments enfants, exemple : légumes 

cottes, etc. 
et  viande, pots  de 

- ou gateaux, 
avec ou 

- 
- : en 

fondu, 

Galbani et 

- que : 
à 

cacao,  café,  thé, ou en boîte, 

de 
et 

connues,  telles que Findus, 
de 

en sachets,  etc. etc. 

certaines boissons 
en de compte  aussi  de 

Coca-Cola, jus Fanta ou 
Schweppes Tonic,  etc,). 

(12) des nou- 
dans le cas où la Commission 

la 
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LE CHOIX DES  ZONES 
L’INTERPRETATION  DES - 

RESULTATS 

Comme on l’a déjà fait l’on 
dans une phase, à 

une  zone ou région 
pays, dans l’en- 

quête  pilote 
hague, 

pos- 
sible, en se fondant aussi 

d‘aug- 
le de zones ou de 

à : 6-10 zones chaque pays 
de la Communauté. 

A d’exemple,  l’on donc 
en en 8 diffé- 

la 
gion de Nantes, la 

la de Nancy, la 
de la de 

A ce sujet,  il convient de : 
- tandis qu’,un de l’échan- 

tilloh de à 
que dans une limitée le coût 
de la 

- des zones et des 
tend à coût. dans une 

ou même  plus  que 

fonction notamment du de 
(( points de vente >> à 

ne faut pas que tous les << points 
de vente (dans toutes 
doivent enquêtés au cours d’une même 
semaine, afin de la 

Sous  cet  angle, il de 
donc le plus  possible, d‘une 

le nombre  de  zones (ou à 
et, le nombre .de 

points de  vente à 
dans  chaqzle  zone (ou 

A - et quitte à 
cette  hypothèse de la base de 

- il ne 
de 30-40 points de 

vente à 

Évidement, une application si 
et G de la méthode de 

l’échantillon demande  .en une 
circonspection toute dans l’in- 

des que l’on attend 
des études. 

En il que 
l’analyse  économique soit déviée et 

<< 

On ne donc 
et que dans 

la où uniformités et 
constatations effectivement un 

pozmentage  de  fréquence dans 
total des cas étudiés, en ce  qui 

aussi bien les que les 
<( points de vente >>. 

. .  
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